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Tutilitè que jen tire , eſt non ſeulement pour avoir davantage d' Eſpaliers , & d' a -

bry , cequi eſt tres important , mais auſſi pour corriger quelque dèfaut , & quelque

irregularité , qui rendroit deſagreable le grand Jardin ; car enfin je veux à quelque

prix que ce ſoit avoir un Jardin principals qui plaiſe & dans ſa figure , & dans ſa

grandeur , & qui ſoit deſtinè pour les grands Legumes - & pour quelques Arbres de

tige ; ungrand jardin plairoit ſans doũte moins , ſi par exemple il etoit trop long
our ſa largeur , ou trop large pour ſa longueur , Sil auoit un coin , ou quelque biais

fenfible , qui le defigurät , & qui ætant retranchè rendroit tout le reſte carré , ainſi

tels Jardins venant à etre rappetiſſex ſoit par Fune de leurs extrèmitez , ſoit par les

deux enſemble donneront lieu de faire de petits Iardins utiles , & agreables , com -

me j en ay fait en pluſieurs grandes maiſons du voiſinage de Paris .

Outre la clõture des murailles je veux encore de bonnes ſerrures aux portes , afin

que mon Jardinier me rẽponde de tout ce qui eſt dans le Jardiu ; je ſgay bien quꝰil en

eſt de fort ſages , & de fort ſoigneux , mais jo ſgay bien
qu

il en eſt qui ne demandent

pas mieux qũe davoir quelques pretextes .

CHAP TARAHE XI .

De la derniere condition , qui demande que le Fardin Fruitier , & Potage

ne ſolt pas loin de la maiſon , & que Pabord en ſoit aiſe , & commode .

E ſeay bien qu- à la campagneil eſt de grandes waiſons , & de mediocres , les

unes pouvant ètre accompagnèes de pluſieurs Jardins , les autres ſe contentant

d ' un ſeul .
& Fegard de celles qui peuvent avoir pluſieurs Jardins , il eſt à la Verité tres : à

propos que ceux qui ſont deſtinez pour les Fleurs , & les Arbriſſeaux , c' eſt-à· dire

es Parterres ſoient en face du principal aſpect de la maiſon ; rien n.eſt plus agreable

que de voir en tout temps de ce cõte .là unbel Email de fleurs ſuccedant les une aux

autres quelles qu ' elles ſoient ; ce ſont pluſieurs changemens de decorations ſur un

theatre , dont la figure ne change point , ce ſont des matieres perpetuelles de plaiſir
tant pour la vũᷣł , que pour Lodorat , outre que comme d' ordinaire ce Parterre eſt

un lieu aufſi public , & auſſi ouvert à tout le monde que la cour mẽme de la maiſon⸗

on a ſans doute la preyoyance de n' y mettre rien , dont la perte puiſſe inquieter -

Je veux bien donc quꝰen de telles maiſons le Fruitier , & le Potager ne ſoient pas

au plus bel endroit ; il eſt ſujet à avoir beaucoup de choſes quoyque neceſſaires , dont

la vũe , oulodorat ne ſont pas toũjours ſatisfaits , & ſur tout il produit beaucoup

de choſes , qui ſont pour le plaiſir du Maitre , & ainſi ſont capables de tenter des

friands indiſcrets ; ce ſont matieres de chagrin , & de plaintes qu il eſt bon diempè -
cher en mettant nos Jardins hors de Ia porteèe du public .

Cꝰeſt pourquoy autantque faire ſe peut , nous nous contentons de les Etablir au

meilleur fond , qui ſans faire tort à la place du Parterre ſe trouve aſſez pros de la mai -

ſon , &quieſt auſſi dun abord commode , & aiſe ' ; nos anciens ont Eté de ce ſenti -

ment , quand ils on dit que les pas du Maltre , ceſt. a . dire ſes frequentesviſites fai - optima

ſoient un merveilleux engrais pour les Jardins ; qui dit engrais , dit en mème temps

propreté , abondance , Bonté , beauté , &c“. ſi bien que les Jardins Eloigte2 ; ou de

difficile abord ſont ſujets aux deſordres , à Fordure à la ſterilitè ' , &c . Plutarcho .

Je veux fort eſperer , que comme dans lè commencement de cet Ouvrage que j̃ ay

bien oſe dire , que nul ne devoit entreprendre d' avoir un de nos Jardins , Sil men en -

endoit paſſiblement la culture quauſſi perſonne ne s : en fera , à moins qu' il ne

L 2 puiſſe
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puiſſe ſe donner le plaiſir dele bien faire cultiver ; & par conſequent il le youdra voĩr
ſouvent , ce qu' il ne ſgauroit faire ; ſi ce Jardin eſt èloignè , ou d' un accẽs rude , &
difficile .

Aégard des maiſons , qui abſolument ne peuvent avoir qu ' un ſeul Jardin , je
neſtime pas quꝰil puiſſe entrer dans la penſèe de perſonne de lemployer tout en Buis ,
& Boulingrius , au lien de l ' employer en Fruits , & en Legumes ; & en tel cas ſoit aux

champs ; ſoit à la ville , ſi la placẽ du Jardin eft d ' une raiſonnable grandeur ; je trouve
à propos d ' en prendre un peu du plus voiſin , pour en faire un petit Farterre ,le reſte ſera

pour tout ce qui eſt utile ,& neceſſaire , mais ſi la place eſt mediocre ,& ſerrẽe je conſeil -
Ie , qu ' on n ' y faſſe aucun Parterre , car pour moy je n 'ꝯ y en ferois point ètant perſuadè :
quꝰon ſe peut aiſèment paſſer de fleurs ; prenant donc ce party d' employer ſon ter -
rein en Plantes qui ſont de ſervice , on peut , & on doit affecter de mettre le plus en
vũẽ du logis ce qui plait le mieux de toutes les parties du Potager , & mettre le plus
à lecart ce qui pourroit bleſſer les yeuxs ou Fodorat ; les beaux Eſpaliers ; les beaux
Buiſſons de Fruits , les Verdures , les Artichaux , les Salades , Laction perpetuelle
des Jardiniers , &c . peuvent bien occuper le voiſinage de quelques fenètres , & mè -
me pour des maiſous aſſea conſiderables , aufſi bien que pour des maiſons me -
diocres .

Je ſuis mème ſi perſuadè du plaiſir innocent , que peut d la vũẽ d ' un beau

Potager , que dans tous les grands Jardins je conſeille d ' y faire quelque joly cabinet ,
& cela non ſeulement pour Sy refugier en cas dorage inopinè , ce quiarriyẽ aſſez ſou -
vent , mais auſſi pour lagrèment , qu' il Y a de voir à ſon aiſe cultiver une terre bien

employèe .
Nonobſtant tout ce que je viens de dire pour un fort petit Jardin , je ne condamne

nullement les Maitres qui ſuivantleur inclination affectent plus d' avoir des Fleurs ,
que du Potager .

Après avoir dit ce quĩ eſt à ſouhaiter , quand on ꝑeut choiſir la place d' un Jardin ,
diſons maintenant ce qui eſt à faire ; quand dans la dẽpendance de la maifòn on ſe
trouve reduit , & aſſujetty à quelque place quelle qu ' elle ſoit , reghliere , ou non re -

uliere , bonne , mediocre , ou mauvyaiſe , & ſuivons le mème ordre que nous avon
uivy dans ie pretendu choix ; que je viens dexpliquer .

SS·· ö
De ce qui eſt 4 faire Pour corriger un fond , qui eſt defeodtueus ſoit dans

læ qualite de ſu terre , ſoit dans la trop petite Juantité .
5 .

68 ONMME I article le plus important du Jardin Fruitier , & Potager eſt , quele fond en ſoit hon, ſi cependant dans lendroit oùᷣ doit ètre ce Jardin ; ii V aſur le fait de ce fond quelque defaut confiderable „ & qui puiſſe &tre corrigé , il
me ſemble que jaurois tort de paſſer outre ſans dire ſur cela ce que j ' y voudrois fai -

35170 me ſemble , que telles ſortes de defauts ſe rẽduiſent particulicrement à

Le premier eſt , que la terre y ſoit tout à fait mauvaiſe .
Le ſecond qu ' elle y ſoit medioerement bonne .
Le troiſiẽ mequ etant aſſeꝛ bonne il n' y en ait pas aſſeꝝ ſuffiſamment .
Le quatricme que mèéme il n ' y en ait point du tout .
Le cinquiẽme enfin , que quelque bonne qu' elle ſoit les trop grandes humidi -

tez ,

———
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